
Compte rendu du colloque international « Le génocide des Arméniens » 
 

 

 
Le colloque international « 1915-2015 : La question du génocide des 
Arméniens aujourd’hui et demain en Turquie », organisé par l’Institut de 
Recherche et d’Etudes sur le Monde Arabe et Musulman (IREMAM) d’Aix 
Marseille Université, a eu lieu à Aix-en-Provence, dans l’amphithéâtre de la 
Maison Méditerranéenne des Sciences de l’Homme (MMSH), les 18 et 19 
septembre 2015. 

 
Le programme de chacune des deux journées était composé d’une première partie comportant 
des conférences suivies d’échanges de questions-réponses avec le public, puis d’une seconde 
partie consacrée à une table-ronde, également ouverte au public. 
 
Au cours des deux journées, les communications suivantes ont été présentées, d’une durée de 
trente minutes chacune : 
- Richard GHEVONTIAN, Professeur de droit constitutionnel, Vice-Président d’Aix 
Marseille Université : La négation du génocide des Arméniens par l’Etat turc. Analyse 
juridique. 
- Ahmet INSEL, politologue, professeur d’économie à l’Université Galatasaray d’Istanbul, 
Professeur invité à Paris 1 Panthéon-Sorbonne : Parler du génocide des Arméniens 
aujourd’hui en Turquie. 
- Guillaume PERRIER, journaliste, ancien correspondant en Turquie du Monde, coauteur de 
« La Turquie et le fantôme arménien » : Redécouverte de la dimension arménienne dans la 
société turque. 
- Jean KEHAYAN, écrivain et journaliste : Une communauté diasporique arménienne face à 
la question du génocide. Le cas de Marseille. 
- Patrick DONABEDIAN, maître de conférences d’études arméniennes et historien d’art 
médiéval, AMU, chercheur au LA3M, associé à l’Iremam : Génocide, patrimoine et 
réparations. 
- Edhem ELDEM, professeur d’histoire à l’Université Bogaziçi, Istanbul : La Turquie peut-
elle guérir de sa pathologie historique ? 
- Michel MARIAN, philosophe, journaliste, maître de conférences à l’IEP de Paris : Visions, 
perspectives et débats dans l’opinion publique arménienne, en Arménie, Turquie et Diaspora. 
- Hamit BOZARSLAN, historien, spécialiste de la Turquie et du Proche-Orient, directeur 
d’études à l’EHESS : La notion de génocide aujourd’hui en Turquie et les perspectives. 
- Gérard GROC, spécialiste de la Turquie contemporaine, chercheur associé à l’IREMAM : 
La figure centrale de Hrant Dink. Réflexions prospectives. 
 Parmi les intervenants figuraient deux professeurs invités de Turquie et trois de Paris, 
deux journalistes et trois enseignants-chercheurs d’Aix-Marseille Université. Quant au public, 
nombreux tout au long des deux journées, il était composé de chercheurs confirmés et 
d’enseignants d’Aix-Marseille Université, d’étudiants en doctorat et en master, mais aussi de 
nombreux représentants de la société civile locale et marseillaise. 
 La grande qualité des interventions a été unanimement saluée, ainsi que la profondeur 
et la vivacité des échanges avec le public, à l’évidence impressionné par la complémentarité 
des compétences et des sphères d’études des conférenciers et par la haute tenue intellectuelle 
et morale de leurs interventions, chose particulièrement importante étant donné l’acuité de la 
question traitée et la sensibilité aiguisée d’une partie du public. 



L’intérêt scientifique de la manifestation a résidé en ce qu’elle a largement illustré le 
profond renouveau des études, non seulement dans le domaine de l’histoire événementielle et 
de la connaissance des circonstances du génocide, mais aussi pour ce qui est de la découverte 
et de l’exploitation de nouvelles ressources documentaires, ainsi que de l’importante 
métamorphose que connaît la perception des faits par la société civile. En cela, le colloque a 
constitué un fort appel à de nouvelles vocations parmi les jeunes et futurs chercheurs. 
 Compte tenu du vif intérêt suscité par le colloque, et en réponse au souhait fortement 
exprimé par le public, il a été décidé que les actes de la manifestation seraient publiés sans 
tarder et que de nouveaux axes de recherches seraient élaborés à l’intention des jeunes et 
futurs chercheurs, pour faire suite aux vastes questions soulevées. 


